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L’œstrose des petits ruminants est due à Oestrus ovis  en particulier dans les régions à élevage 

des ovins, en climat tempéré comme en milieu tropical. 

Les femelles sont larvipares et ont un tropisme pour les narines des petits ruminants, surtout 

les moutons, où elles pondent leurs larves sans se poser. Les mouches femelles de l’espèce 

Oestrus ovis sont très attirées par les regroupements de moutons ou de chèvres au pâturage. 

Les stimuli visuels (forme et taille des moutons) semblent être plus importants que les stimuli 

olfactifs (Cepeda-Palacios et Scholl, 2000) dans la recherche de l’hôte chez Oestrus ovis.  

Elles provoquent une agitation très forte chez les ovins les amenant à fuir le troupeau avant de 

lâchez leurs larves. Strictement exophiles, ces mouches ne pénètrent jamais dans les bâtiments 

L'importance économique de l'œstrose résulte des pertes de productivité des animaux infestés. 

Généralement la prévalence de l'infestation est assez élevée. 

Notre travail se compose de deux volets dans le premier  nous avons réalisé un élevage des 

larves de troisième stade pour obtenir le stade adulte c’est-à-dire des mouches, nous avons pu 

obtenir le développement de trois mouches, nous avons  pu identifier qu’une seule mouche 

grâce à ses caractéristiques morphologiques similaires à celles observées dans l’étude de 

Dumas, 2008 et Touré, 1994 

Dans le deuxième volet, nous avons étudié les caractéristiques morphologiques des larves des 

trois stades (L1, L2 et L3), nous avons pu obtenir une seule larve de premier stade soit 3%, 

sachant qu’il est rare de les retrouver au niveau des têtes de mouton, les L2 étaient en nombre 

de 10  soit 29% et enfin les L3 au nombre de 24 soit 68%. 

Nous avons constaté que l’élevage des mouches Oestrus ovis est facile à réaliser d’autant plus 

que dans la nature, les mouches naissent à partir de la pupe sans qu’il y ait des  conditions 

difficiles. L’étude des caractéristiques morphologiques n’est pas complète il aurait fallu 

utiliser un microscope électronique.  Nous espérons que notre travail expérimental apportera 

un plus à la systématique et permettra à d’autres travaux similaires de voir le jour. 
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1. Systématique de Oestrus ovis 

Les différents détails morphologiques précités permettent de préciser la position systématique 

de l’espèce Œstrus ovis au sein de la classe des insectes (Teste, 1980): 

 

Figure 1 : Systématique de Oestrus ovis 

Ordre des Diptères  :  Insectes à 
deux ailes membraneuses 

Sous-Ordre des Brachycères 
:Antennes plus courtes que la tête 

    Section des Cyclorhaphes : 
Branche postérieure de la nervure 
cubitale très courte et ouverture 

circulaire de la pupe. 

Sous-Section des Calyptères : 
Abdomen avec 4 segments 

Apparents 

Groupe des Œstroïdés :Trompe 
et bouche atrophiées 

Famille des Œstridae : Larves 
parasites de grands vertébrés. 

Genre Oestrus : cellule 
apicale de l'aile fermée. 

Espèce:Oestrus ovis 
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1.1.Etude de la famille des Oestridae  

Cette famille constitue le groupe le plus évolué d’agents de myiases puisque les larves 

appartenant à cette famille sont parasites obligatoires des animaux sauvages et domestiques. 

Les adultes ne se nourrissent pas et ont de ce fait des pièces buccales rudimentaires. (Allet, 

2007 ; Duvallet et al., 2017) . 

Cette famille se compose de 4 sous familles : 

-les Cuterebrinae, agents de myiases cutanées dans le nouveau monde 

-les Hypodermatinae, agents de myiases cutanées dans l’ancien monde 

-les Oestrinae, agents de myiases nasales, originaires d’Afrique  

-les Gasterophilinae, agents de myiases de l’estomac et/ou du rectum  

la sous famille des Oestrinae, et en général, le corps des larves de la famille des Œstridae est 

formé de deux parties: 

 Le Pseudocephalon la partie supérieure (Figure 2), est composé de  

-un complexe sensoriel anteno-maxillaire (pour la larve de troisième stade) 

-lobes antennaires   

-un entonnoir buccal (bien structuré chez O. ovis) 

-des crochets céphaliques (orientés verticalement pour Oestrus ovis).  

 le corps est composé de 

-des segments en général 12, avec deux faces (hémicylindrique) 

-épines sur la face ventrale 

-dernier segment portant les plaques stigmatiques de forme particulière pour chaque genre de 

parasite (plaques stigmatiques bien cachées chez Cephalopina  titillator  (Kohil et al., 2018) 

 

Cette sous famille comporte deux genres qui sont responsables de myiases : 

 

 Premier genre: Oestrus 

Espèce: Oestrus ovis  (Linné, 1758), parasites obligatoire des cavités sinusiennes des petits 

ruminants, ce parasite peut aussi se retrouver chez l’être humain  causant une ophtalmomyiase 

due à la larve de premier stade (L1). 

 Deuxième genre: Hypoderma  

Espèces: Hypoderma  bovis (Linné, 1758) et Hypoderma  lineatum (De Villers, 1798), 

responsables de l’hypodermose bovine et d’une myiase abortive chez l’homme. 
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Figure 2: partie céphalique d’une larve de la famille des Oestridae (original) 

 

2. Etude de la morphologie  de  Oestrus ovis 

2.1.Morphologie la mouche (l’adulte) de Oestrus ovis  

-L’adulte ou imago  est difficilement observable, la femelle est larvipare  

-Elle mesure de 10 à 12 mm de longueur  

-l’appareil buccal est rudimentaire et non fonctionnel.  

-l’adulte vit une quinzaine de jours dans le milieu naturel 

-le corps se divise en trois parties : 

-tête est globuleuse, large semi-sphérique, presque d'égale largeur que le thorax 

-thorax, gris bleuté, présentant quatre bandes noirâtres longitudinales et mal délimitées, ainsi   

 que de nombreux petits tubercules noirs (Figure 3). 

-ailes transparentes avec une nervure transversale, marquées de trois taches blanches à leur    

 base. 

-abdomen, gris-jaunâtre 

Lobe 

antennaire 

Crochets 

Palpe 

maxillaire 

Antenne  
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Au bout d'un mois, en climat chaud, elles arrivent à maturité, passant d'une couleur crème à 

une couleur sombre. Elles sortent de la cavité nasale, tombent au sol et se transforment en 

pupes d'où sortiront les adultes au bout de trois semaines à deux-mois. Lorsque la température 

le permet, trois à quatre cycles se succèdent chaque année. (Dumas, 2008; Touré, 1994)  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 3: Représentation d’un adulte Oestrus ovis (Zumpt , 1965) 

 

2.2.Dimorphisme sexuel  

L’abdomen laisse apparaître un oviscapte  effilé chez la femelle (oviscapte ou ovipositeur est 

l'appendice abdominal, généralement long et effilé, à l'aide duquel de nombreuses femelles 

d'insectes  déposent leurs œufs dans les endroits les plus favorables à leur incubation). 

2.3.Morphologie des larves Oestrus ovis 

Larve de premier stade L1  

-Larve en forme de fuseau ; 

-mesure de 1 à 2 mm de longueur ; 

-elle peut être translucide ou blanchâtre ; 

-elle est munie, à l’avant, de deux crochets buccaux puissants ; 

-chaque  anneau qui compose le corps est muni d’épines cuticulaires. Ces épines facilitent ses   

 déplacements et sa fixation dans la muqueuse nasale de l’hôte. (Guitton et Dorchies, 1993;   

 Gaudout, 2007) 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Abdomen_de_l%27insecte
https://fr.wikipedia.org/wiki/Insecte
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Larve de deuxième stade L2  

-elle est longue de 3 à 12 mm ; 

-de couleur blanc-jaunâtre ; 

-ses crochets sont moins puissants et ses épines beaucoup moins nombreuses que sur la L1 

(Guitton et Dorchies, 1993) ; 

-l’extrémité postérieure porte deux stigmates arrondis et brunâtres en forme de  « D », percés   

 de nombreux orifices (Gaudout, 2007). 

Larve de troisième stade L3  

-morphologiquement  elle ressemble à la larve de deuxième larve (L2), mais sa forme est   

 nettement hémicylindrique,  avec deux faces, une dorsale et une ventrale aplatie ; 

-elle est de grande taille (2 à 3 cm de longueur pour 6 à 10 mm de largeur) (Gaudout, 2007) ; 

-la couleur varie selon l’âge : d’abord blanc-jaunâtre, son tégument dorsal s’obscurcit    

 rapidement par bandes transversales (Jacquiet et al.,  2004) ; 

-le dernier segment comporte les plaques stigmatiques pentagonales percées de nombreux  

 pertuis, caractéristique des diptères de la famille des œstridés (Figure  4). 
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Figure 4 : caractéristiques de tous les stades larvaires de Oestrus ovis, A: la partie terminale 

du premier segment porte les crochets B les structures verticales  C: pétencles dorsaux et leurs 

crochets terminaux, D: les plaques stigmatiques qui caractérisent les L2 et le canal apparait 

avec une suture distincte Claire, E- G: L3 (E: vue dorsale  dorsal , F: vue ventrale montre des 

rangées d’épines sur tous les segments, G: une vue de côté illustre des parties de bandes 

dorsales sombres et ventrales H et I: les spiracles postérieures sont en forme de D avec un 

bouton central sans sutures distinctes  (Negm Eldin et al., 2015). 

Le stade de pupe (non parasite)  

-est de couleur noire ; 

-elle mesure 15 à 16 mm de longueur ; 

-l’adulte éclot à partir d’une ouverture circulaire (Diptère cyclorhaphe) ; 
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-la sortie de la mouche ne demande pas des conditions difficiles puisqu’elle se fait dans les 

étables et à l’extérieur aussi (Dorchies, 1997). 

3. Biologie 

3.1.Epidémiologie 

Les mouches adultes apparaissent du printemps à l'automne et sont particulièrement actives 

pendant les mois d'été (Papadopoulos et al., 2015). 

Selon le climat, il pourrait y avoir une à trois générations par an. Les mouches se cachent dans 

les coins et les crevasses chauds et, tôt le matin, on les voit assises sur les murs et les objets 

exposés au soleil (Taylor et al., 2007).  

3.2.Localisation  

Les larves de premier stade se répartissent sur la muqueuse du septum nasal et des cornets 

nasaux, tandis que les larves du second et troisième stade se localisent dans l’éthmoïde et les 

cavités sinusales (figure 5).  

Figure 5: Coupe longitudinale des cavités nasales et sinusales du mouton, sites de migration 

des larves dont : 1-endoturbinaux, 2-orifice nasal, 3-sinus frontaux, 4-trajet de migration de 

larves (Tabouret, 2001). 

3.3.Nutrition  

Les adultes ne se nourrissent pendant leur vie d’imago, ensuite à l’état de mouche elles ne se 

nourrissent plus. Tandis que les larves se nourrissent des exsudats présents dans les cavités 

nasales et sinusales (Dorchies, 1997). 
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4. Cycle évolutif 

Le cycle évolutif d’O. ovis est composé de deux phases (Figure 6): 

-une phase externe, dite de vie libre ; 

-une phase interne, dite de vie parasitaire. 

 

Figure 6: cycle évolutif de Oestrus ovis (Tahenni, 2014) 

Les mouches larvipares, envoient des larves qui sont déposées au niveau des narines, Les 

larves pénètrent activement par les orifices nasaux et colonisent les cornets et le septum c’est 

la phase parasite. Le développement larvaire peut être stoppé si les conditions climatiques 

sont défavorables (période froide ou période chaude et sèche). Dans ces cas-là, les L1 entrent 

en hypobiose et leur pourcentage s’élève à 80-100% de la population parasitaire totale. 

Lorsque les larves sont à l'état quiescent, elles restent immobiles sur la paroi des cornets 

nasaux, entourée d'une membrane adhérente. Il s’agit d’une diapause asynchrone car peu de 

L3 se développent simultanément, le pourcentage en L3 étant toujours plus faible que celui en 

L1. Les L2 se transforment en L3 celles-ci se voient expulsées par éternuements des ovins, la 

phase libre correspond à la pupaison et la sortie des mouches de leurs cocons par un trou 

circulaire (cyclorhaphes), les mouches fécondées sont à présent prêtes à lâcher leurs larves 

(Tahenni, 2014). 
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5. Rôle pathogène de Oestrus ovis  

5.1.L’œstrose ovine 

L’oestrose ovine est une myiase des cavités nasales des petits ruminants. Elle est fréquente 

aussi bien chez le mouton que chez la chèvre.  

5.2.Symptômes  

Le harcèlement par les premières mouches au printemps, les moutons sont poursuivis par les 

mouches début printemps jusqu’en été, ils se regroupent et restent le nez vers le sol ou 

dissimulé dans la toison de leurs congénères, à ce moment, les mouches envoient des jets de 

larves qui arrivent à l’entrée des cavités nasales (Dumas,  2008). 

5.3.La rhinite estivale 

Juste après la ponte, on remarque à ce stade de la rhinite, un jetage et des éternuements 

répétés.  Les moutons présentent de l’agitation, le jetage est d’abord séreux puis séro-

muqueux, qui se transforme par la suite en jetage muco-purulent voire purulent.  

Il arrive que les animaux aient les narines totalement obstruées par l’agglutination de 

poussière, de débris végétaux avec le mucus ou le pus qui s’écoulent du nez. L’obstruction 

totale est courante dans les régions sèches ou sahéliennes, et oblige les petits ruminants à 

respirer par la bouche. Ceci interfère avec l'ingestion et la rumination, entraînant de sérieux 

problèmes nutritionnels. A ce stade de la maladie, il se peut que l’animal décède. 

Lorsque l’infestation est très importante il est possible de constater des troubles nerveux. Il 

s’agit d’incoordinations motrices, de pertes d’équilibre, de nystagmus ou d’amaurose. Les 

signes cliniques régressent voire disparaissent en fin de saison estivale, au moment où le 

climat ne permet plus la survie des mouches adultes (Dorchies et al., 1997 ; Nguyen, 1999). 

5.4.La sinusite hivernale 

Pendant l’automne et l’hiver les animaux présentent peu d’éternuements et peu de jetage,  

la présence des L3 dans les sinus est à l’origine : D’une sinusite avec des sécrétions muco-

purulentes nauséabondes. De la dyspnée. Des troubles nerveux peuvent s'ajouter : démarche 

incertaine, la tête basse « vertige d'œstre ». Tournoiement sur place : « faux tournis ». Des 

troubles psychiques sont possibles avec des crises épileptiformes (chute au sol...) (Benchikh 

Elfegoun, 2011). 

Il arrive fréquemment que les animaux présentent des troubles locomoteurs ou nerveux ("faux 

tournis"), avec un port de tête anormal, s'appuyant contre les murs ou les râteliers. 

Vers la fin de l'hiver et au début du printemps les symptômes s'atténuent, notamment après 

l'élimination de toutes les L3. 
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5.5.Phase de régression   

Elle correspond à l'élimination des larves L3 mures dans le milieu extérieur au printemps et 

une diminution des symptômes. Des complications sont possibles, mais rares : D'encéphalite 

lorsque les larves ne sont pas évacuées. Ou de pneumonie par corps étranger après inhalations 

des larves. 

5.6.Lésions  

Lors de la rhinite estivale, la muqueuse pituitaire présente une couleur rouge vif, et elle est 

légèrement oedématiée. Pendant la sinusite hivernale, la muqueuse pituitaire est toujours 

congestionnée mais de façon beaucoup plus faible que durant l'été. Sa couleur est devenue 

rouge foncé et terne. Le pus remplit les sinus, on peut parfois observer des abcès (Dumas, 

2008).  

5.7.Les complications 

Des surinfections bactériennes, comme des bronchopneumonies infectieuses ou des 

pasteurelloses, sont possibles. Chez la chèvre, des complications de pleuropneumonie ont été 

signalées. Dans ces cas-là, la toux remplace les éternuements et la fièvre fait son apparition 

(Nguyen, 1999). 

Dans d'autres cas, il a été observé des lésions de pneumonie interstitielle, avec de 

l'emphysème, de l'atélectasie et des adhérences pleurales.  

Des abcès peuvent aussi être présents au niveau des poumons, liés au foyer pyogène naso-

sinusal (Dumas, 2008). 

5.8.Traitement 

 Le fait de ne pas traiter cette myiase ne conduit pas pour autant à une grande mortalité mais 

le traitement est dicté par les pertes économiques entraînées par l'agitation des animaux 

infestés. La mort de larves dans les sinus peut entraîner une inflammation septique pouvant se 

propager au système nerveux, mais cette complication est plutôt rare. Il est prouvé cependant 

que le traitement peut augmenter la productivité des troupeaux de moutons. Des essais de 

traitement faits avec des insecticides ou des anthelminthiques systémiques, tels que le 

nitroxynil à raison de 20 mg/kg et le rafoxanide à raison de 7,5 mg/kg, ont conduit à la 

guérison des animaux au bout de deux semaines (Cuccuini, 2005) 

5.9.La maladie chez l’homme ou ophtalmomyiase 

On parle d’ophtalmomyiase ou myiase conjonctivale chez l’être humain, ainsi en Tunisie on 

rapporte 11 cas (Anane et al.,  2010); en 2011, Tligui rapporte un cas d’atteinte humaine au 
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Maroc. En Algérie, Sergent a décrit cette affection pour la première fois en 1904, en France,  

Suzzoni-Blatger a rapporté un cas d’ophtalmomyiase en 2000. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 7 : Larves d'oestrus ovis dans le cul de sac conjonctival inférieur 

                     Cliché Dr Jean-Michel Muratet (anonyme 1) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 8 : Lave de oestrus ovis au niveau conjonctivale (suzzoni-blatger et al., 2000) 
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1. Objectif du travail 

Vu le manque d’informations concernant les caractères morphologiques de Oestrus ovis en 

Algérie concernant l’adulte (mouche) et les larves, nous avons entrepris d’étudier cet insecte 

ainsi notre travail expérimental se divise en deux volets: un élevage des larves de troisième 

stade pour obtenir les mouches adultes, et un deuxième volet concernant l’étude des 

caractéristiques morphologiques des larves de premier, deuxième et troisième stade en 

utilisant une loupe binoculaire selon les clés d’identification de Giannetto  et al 1999 et 

Guitton  et al 1997. 

2. Région d’étude  

2.1.Localisation géographique  

Constantine se situe entre latitude 36° 17' et la longitude 6° 37' en plein centre de l’Est 

algérien, précisément à 245 km des frontières algéro-tunisiennes, à 431 km de la capitale 

Alger vers l’Ouest, à 89 km de Skikda vers le Nord et à 235 km de Biskra vers le Sud. 

  

Figure 9 : localisation de la ville de Constantine et de ses régions (Anonyme 2) 

De par ses potentialités économiques et sociales, la wilaya de Constantine se place parmi les 

wilayas les plus importantes du pays, elle s’étend sur une superficie de l’ordre de 2297,20 

Km². 
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2.2.Climat de Constantine  

Un climat tempéré chaud est présent à Constantine. La pluie dans Constantine tombe surtout 

en hiver, avec relativement peu de pluie en été. Cet emplacement est classé comme Csa par 

Köppen et Geiger. Sur l'année, la température moyenne à Constantine est de 15.5 °C. Les 

précipitations annuelles moyennes sont de 630 mm.  

 

Figure 10 : Diagramme climatique de Constantine (Anonyme 3) 

La variation des précipitations entre le mois le plus sec  et le mois le plus humide est de 87 

mm. Sur l'année, la température varie de 18.2 °C. 

 

Figure 11 : Courbe de Température de Constantine (Anonyme 3) 

Avec une température moyenne de 25.3 °C, le mois d’Aout est le plus chaud de l'année. Au 

mois de Janvier, la température moyenne est de 7.1 °C. Janvier est de ce fait le mois le plus 

froid de l'année. 

 

 

https://fr.climate-data.org/afrique/algerie/constantine/constantine-499/#temperature-graph
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Tableau 1: représentation du climat de Constantine (Anonyme 4) 

  Janv

ier 

Févr

ier 

Ma

rs 

Av

ril 

M

ai 

Ju

in 

Juil

let 

Ao

ût 

Septe

mbre 

Octo

bre 

Nove

mbre 

Déce

mbre 

Tempéra

ture 

moyenn

e (°C) 

7.1  8.3  10.

5  

12.

9  

16

.6  

21  24.

8  

25.

3  

22.6  16.9  12.1  8.2  

Tempéra

ture 

minimal

e 

moyenn

e (°C) 

3  3.8  5.5  7.3  10

.7  

14

.8  

17.

7  

18.

4  

16.5  11.4  7.3  4  

Tempéra

ture 

maximal

e (°C) 

11.2  12.9  15.

5  

18.

6  

22

.6  

27

.2  

32  32.

3  

28.8  22.5  16.9  12.4  

Précipita

tions 

(mm) 

94  73  64  56  54  25  7  11  34  52  70  90  

La variation des précipitations entre le mois le plus sec et le mois le plus humide est de 87 

mm. Sur l'année, la température varie de 18.2 °C 

2.3.Climat de Sigus  

Le climat y est chaud et tempéré. L'hiver à Sigus se caractérise par des précipitations bien 

plus importantes qu'en été. D'après Köppen et Geiger, le climat y est classé Csa. Sur l'année, 

la température moyenne à Sigus est de 14.5 °C. Sur l'année, la précipitation moyenne est de 

493 mm.    

 

 

 

 

 

 

 

Figure 12 : Situation géographique de la région de Sigus (Bouzenad, 2016) 

N 
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3. Matériel et méthodes 

3.1.Matériel et méthodes pour l’élevage des L3 

3.1.1. Matériel 

-Cage à élevage 

-tissu en voile (utilisé comme moustiquaire) 

-terre humidifiée  

 

 

Figure 13 : cage d’élevage (original) 

3.1.2. Méthode 

Nous avons déposé des larves d’Oestrus ovis dans une cage à élevage, ces larves ont été 

d’abord mesurées, pesées et leurs caractères morphologiques étudiés pour les identifier en tant 

que larves de troisième stade, les larves vivantes étaient très mobiles, après les avoir déposé 

dans la cage celle-ci était protégée par un tissu en voile. 
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Figure 14 : stade d’avant la pupaison (original) 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 15 : apparition des pupes (original) 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 16 : les larves commencent à pénétrer dans la terre (original) 



CHAPITRE II                                                  MATERIEL ET METHODES 
 

 
18 

 

Figure 17 : les larves s’enfoncent dans la terre (original) 

 

3.2. Matériel et méthode pour l’étude de la morphologie des larves de l’Oestrus ovis 

3.2.1.  Matériel  

-tubes secs 

-éthanol 

-pinces 

-boites de pétri 

-loupes binoculaires 

-balance électronique (en milligrammes) 

-gants 

-pied à coulisse 
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Figure 18 : petit matériel (original)                                   Figure 19 : porte tube (original) 

  

 

 

 

  

 

 

        Figure 20 : loupe binoculaire (original)                        Figure 21 : balance électronique (original) 

  

 

 

 

 

 

Figure 22 : pied à coulisse (original)                       Figure 23 : larve d’Oestrus ovis (original)                                 
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3.2.2. Méthodes  

Nous avons contacté plusieurs bouchers de la région de Constantine, des éleveurs de moutons, 

des restaurateurs (spécialisés dans la cuisson des têtes de moutons) ainsi que le personnel des 

abattoirs,  nous avons pu ramener  des larves à partir des restaurateurs et des bouchers. Les 

larves ont été introduites dans des tubes contenant de l’éthanol, arrivé au niveau du laboratoire 

nous les avons d’abord mesurées à l’aide d’un pied à coulisse puis observé à la loupe 

binoculaire pour montrer leurs caractéristiques morphologiques. 

Nous avons utilisé les clés d’identification de Giannetto S et al 1999 et Guitton C et al 1997. 

mais nous n’avons pas pu observer tous les caractéristiques car on a utilisé seulement une 

loupe binoculaire, les caractéristiques seront exposées après les photos. 

 

Figure 24 : larve au niveau des narines (original)       Figure 25 : larve de troisième stade (original) 
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Figure 26 : restaurant lieu de récolte des larves (original) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 27 : pesée des larves (original) 
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1. Résultats de l’élevage des larves L3 

En ce qui concerne l’élevage des larves de troisième stade, nous avons obtenu trois mouches 

adultes Oestrus ovis répondant aux caractéristiques des mouches de cet insecte. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 28 : mouches échappées des pupes par une ouverture arrondie (cyclorhaphe) (original) 

 

                                                             

 

 

 

 

Figure 29 : mesure de la mouche avec le pied à coulisse (original) 
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Figure 30 : mesure de la mouche avec une règle millimétrée (original) 

  

Figure 31 : représentation de la mouche (face dorsale) Oestrus ovis (original) 
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Figure 32 : face ventrale de la mouche (original) 
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Figure 33 : représentation des ailes de la mouche (original) 

 

 

Figure 34 : représentation de la tête de la mouche Oestrus ovis (original) 

Epines costales 

4 ème nervure 

longitudinale 
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Figure 35 : tête de la mouche de Oestrus ovis au niveau de la coupe céphalo-thoracique 

(original) 

2. Résultats de l’étude des caractéristiques morphologiques et des pesées des larves 

des trois stades évolutifs de l’Oestrus ovis 

Nous avons pesé, mesuré puis observé les larves sous loupes binoculaire et comptabilisé nos 

résultats dans le tableau ci-dessous 

Illustration des photos des larves retrouvées dans notre étude 2.1.

 Larves de premier stade  

 

Figure 36 : larve de premier stade Oestrus ovis (original) 
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Figure 37 : plaques stigmatiques de la larve de premier stade (original) 

 

Figure 38 : crochets buccaux de la larve de premier stade (original) 

2.2.Interprétation des résultats de l’observation sous la loupe de la L1 

►1mm de long et 0.36 mm de large  

►12 segments (1 céphaliques / 3 thoraciques / 8 abdominaux) 

►le segment céphaliques :*2 grands chitineux (corne de taureau)  
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                                            *4 protubérances papillaires    

►les segments thoraciques : 

         *dorsalement :- le 1 er segment  est nu  

         *ventralement :- sur les côtés les épines apparaissent sous forme de  « touffes » 

                                  - 2 groupes symétriques de  petits poils divergents 20 à 50 µm de long         

                                    « Les soies » 

►les segments abdominaux : 

         *dorsalement : pas d’épines a l’exception du premier qui montre une ligne incomplète  

         *ventralement : le dernier segment est plus allongé et se termine par l’ouverture anale 

 Larves de deuxième stade 

 

Figure 39 : représentation de la partie céphalique de la larve de deuxième stade 

 

 

Les palpes maxillaires  Les antennes  

Les crochets 
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Figure 40 : représentation du corps de la larve de deuxième stade de l’Oestrus ovis (original) 

 

 

Figure 41 : représentation des segments épineux de la larve de deuxième stade  

de l’ Oestrus ovis (original) 
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Figure 42 : représentation des premiers segments nus de la larve de deuxième stade  

de  Oestrus ovis (original) 

 

 

 

Figure 43 : représentation de la mesure de la largeur de la L2 (original) 



CHAPITRE III                                                                             RESULTATS 
 

 
31 

 

Figure 44 : représentation de la mesure de la longueur de la L2 (original) 

 

 

Figure 45 : des stigmates postérieurs presque circulaires (originale) 
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2.3. Interprétation des résultats de l’observation sous la loupe de la L2  

►3 à 12 mm de long  

►12 segments (1 céphalique, 3 thoraciques, 8 abdominaux) 

►le segment céphalique :*corne atrophiée (moins robuste et plus courbé)  

                                     *4 protubérances papillaires 

►segment dorsale désarmés sauf le second qui porte une petite série d’épines 

►ventralement des épines asymétriques avec 1 à 3 terminaisons pointues 

►les stigmates postérieure sont constitué de sclérotes presque circulaire plaque   

 

 La larve de troisième stade

 

Figure 46 : représentation de la partie céphalique de L3 (original) 

Lobe antennaire 

Crochets buccal 
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Figure 47 : représentation des fortes épines avec large base de soutient provenant de la base 

d’une « proéminence cutanée  » (original) 

 

Figure 48 : représentation de grosses plaques sclérosées « parallélogrammes » à bords 

arrondis à l’exception du céphaliques (original) 
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Figure 49 : représentation des plaques stigmatiques fortement sclérosées et entourent la 

sortie de l’appareil respiratoire complètement, les petites trous sont plus saillantes et dispersés 

d’une manière irrégulière  avec 20 à 24 crochets « griffes de chat » distribués en éventail en 

03 groupes : (1 latérale et 2 Centrales) (original) 

 

Figure 50 : représentation de la mesure de la largeur de la L3 (original) 

 



CHAPITRE III                                                                             RESULTATS 
 

 
35 

 

Figure 51 : représentation de la mesure de la longueur de la L3 (original) 

 

2.4. Interprétation des résultats de l’observation sous la loupe de la L3 

►supérieure de 20 mm de long  

►12 segments (1 céphaliques / 3 thoraciques / 8 abdominaux) 

►les 2 gros crochets vont réapparaitre    

►4 protubérances papillaires 

►dorsalement : grosse plaque sclérose « parallélogrammes » à bords arrondis à l’exception   

                           du céphaliques   

►ventralement : -forte épines avec large base de soutient provenant de la base d’une  

                             « proéminence cutanée  » 

                            -2/3 rangées d’épines disposées sur le  2 ème  anneau avec 1 à 3  

                             terminaisons pointues 

                            -4/6 rangées d’épines sur les restes avec une diminution sur les derniers            

                             Annaux  

►les plaques stigmatiques fortement sclérosées et entourent la sortie de l’appareil respiratoire  

 complètement, les petites trous sont plus saillantes et dispersés d’une manière irrégulière   

►20 à 24 crochets « griffes de chat » distribués en éventail en 3 groupes :  

    (1 latérale et 2 Centrales) 

►dans la rainure entre le dernier et l’avant dernier anneau il y a les stigmates postérieurs  

    (recouverte par la crête  du dernier) légèrement sclérosés, cylindrique, avec des trous  

    minuscules épaisse distribuée à la surface, leur dimension est de  20 à 30 µm 
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Tableau 2: illustration des résultats des mesures et des pesées des trois stades évolutifs des 

larves de Oestrus ovis 

 

 

Larves  L1 L2 L3 

 

Longueur 

(mm) 

 

Largeur 

(mm) 

 

Poids 

(g) 

 

Longueur 

(mm) 

 

Largeur 

(mm) 

 

Poids 

(g) 

 

Longueur 

(mm) 

 

Largeur 

(mm) 

 

Poids 

(g) 

1 2.5 0.5 0.0120       

2    18.5 4 0.4352    

3    18 4 0.4561    

4    16 3 0.4212    

5    14 3 0.3987    

6    15 3.5 0.4121    

7    19 4.2 0.5246    

8    12 2.8 0.2568    

9    16 4 0.4215    

10    15 3.8 0.3984    

11    14 3 0.4321    

12       24 5 1.0252 

13       23 4 0.7521 

14       23.5 5 0.8588 

15       22 4 0.5542 

16       26 6 1.0986 

17       22 3.5 0.3813 

18       23.5 4.2 0.7203 

19       25 5.6 1.0231 

20       25.5 5.5 1.0121 

21       24 5 0.9876 

22       24.7 5 0.7995 

23       24 4 0.7200 

24       25 5.2 0.8542 

25       25 6 1.0584 

26       22 4.5 0.6045 

27       23 4 0.7516 

28       25 6 1.8910 

29       25 5 0.9584 

30       23.8 4.5 0.7325 

31       24.9 5 0.8546 

32       25.4 6 1.7521 

33       25 6 1.8459 

34       20 4 0.6521 

35       23 5 0.7498 
Moyenne 2.5 0.5 0.012 15.44 3.5 0.4356 23.93 4.916 0.9432 
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2.5.Interprétation des résultats figurant sur le tableau 2 

Les mesures de la L1 sont : 

Longueur : 2.5mm /0.5mm pesant 0.0120 g 

Les  mesures de la L2 sont  

Longueur : (12± 7) mm, largeur (2.8 ±1.4) mm 

Les mesures de la L3 sont 

Longueur : (20 ±  6) mm, largeur : (4 ± 2) mm  

En ce qui concerne le poids 

La L1 pèse 0.0120 g 

Les L2 (0.2568±0.27)g 

Les L3 (0.3813±1.5)g 

 

Tableau 3: illustration de nombre de larves selon les trois stades évolutifs des larves 

d’Oestrus ovis 

Stades évolutifs des larves d’Oestrus ovis Nombre de larves d’Oestrus ovis 

L1 1 (3%) 

L2 10 (29%) 

L3 24 (68%) 

 

Il est rare de trouver des larves  de premier stade au niveau de la tête des ovins, dans notre 

travail nous n’avons trouvé qu’une seule larve. 

Certaines  larves de troisième stade, ont été trouvé juste au niveau des narines et les autres ont 

été récupérées par le personnel du restaurant.   
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Figure 52 : Représentation des pourcentages des trois stades de larves d’Oestrus ovis
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L’importance de l’oestrose ovine est liée aux pertes économiques infligées aux différentes 

filières d’élevages ainsi cette maladie peut entraîner une réduction significative de la 

croissance et du bien-être des ovins (Papadopoulos  et al., 2015), d’autant plus que c’est une 

maladie très répandue dans le monde, dans les régions à élevage pastorale. Au Sénégal, 

l’inspection des têtes a révélé que la moitié des moutons et des chèvres sont infestés presque 

en permanence (Alzieu et al., 1990). Dans l'Ariège, en France, une prévalence de 44 % est 

observée en avril, puis de 88 % en novembre, celle-ci correspondant aux infestations de l'été 

(Guyen et al., 1999). Outre l'irritation des sinus, une inflammation des méninges et du 

système nerveux est quelquefois constatée (Guitton et Dorchies, 1993). Des infections 

bactériennes surajoutées peuvent compliquer la situation. 

Cette affection est à prévalence élevée chez le mouton (86,4%) et (93,81%) chez la chèvre en 

Afrique (Dorchies et al., 1999). Une étude menée durant un an en Tunisie sur des agneaux a 

montré un degré d'infestation s'élevant à 93,63% (Kilani et al., 1986). Une autre étude réalisée 

au Sénégal sur une période de deux ans a constaté un pourcentage similaire (95, 75%) (Pangui  

et al., 1988). Sur une étude menée à partir de têtes d’ovins prélevées à l’abattoir de Pamiers 

(Ariège) pendant deux ans, 65 et 55% des animaux étaient infestés, avec des pics de 

prévalence durant l’été (Yilma, 1991). Les mêmes prélèvements menés à Pézenas (Hérault), 

ont montré une prévalence de 43,4% chez les ovins et de 28,4% chez les caprins (Dorchies et 

al., 2000). Ces pourcentages ont aussi été retrouvés en Sicile, avec une prévalence de 55,8% 

chez des ovins (Caracapa et al., 2000). En Lybie, Negm Eldine et al, 2015, réalisa une étude 

qui a montré un taux de 93 larves Oestrus ovis chez un total de 180 ovins soit 51.66%. 

 

Les pertes économiques importantes engendrées par ce parasite nous a poussé à effectuer un 

travail comportant deux volets, le premier est celui de l’élevage des larves de troisième stade 

pour obtenir des mouches adultes, le deuxième volet concerne l’étude des caractéristiques 

morphologique des trois stades évolutifs des larves d’Oestrus ovis, les résultats ont montré 

que concernant l’élevage des larves III nous avons réussi à obtenir trois mouches adultes, 

nous avons constaté les perforations arrondies réalisées par les mouches lors de leur sortie 

étant donné que Oestrus ovis sont cyclorhaphes. Une étude similaire a été effectuée en Iraq 

par Al Ubeidi et al en 2018, dans cette étude 45 larves de troisième stade ont été mises à 

l’élevage desquelles ont émergé 16 mouches adultes.   
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En ce qui concerne la mouche nous avons comparé ses caractéristiques morphologiques avec 

celles des mouches O. ovis observées dans l’étude de Dumas ,2008 et Touré ,1994. 

Pour la larves L1, le corps est composé de 12 segments, un céphalique, 3 thoraciques et 8 

abdominaux, elle mesure 2.5mm de longueur et 0.5mm de large pesant 0.0120 g le segment 

céphalique comporte 2 crochets en forme de cornes de taureau, le dernier segment est plus  

allongé et se termine par  l’ouverture anale ainsi que d’autres caractéristiques énoncés ci-

dessus. Pour les larves de deuxième stade, la longueur est de (12± 7) mm, la largeur est de 

(2.8 ±1.4) mm, le segment céphalique porte des  cornes atrophiées (moins robustes et plus 

courbé), le segment dorsale est désarmé sauf le second qui porte une petite série d’épines,  

ventralement on observe des épines asymétriques. Les L3 ont une longueur  de (20 ±  6) mm, 

et une  largeur de (4 ± 2) mm, la paire de crochets va réapparaitre avec une dimension plus 

grosse, dorsalement  on observe de grosses plaques sclérosés sous forme de 

« parallélogrammes » à bords arrondis à l’exception  du céphalique, au niveau du dernier 

segment on retrouve une paire de plaques stigmatiques sous forme de D. 

Les larves ont été pesées et les résultats ont montré que pour la L1 le poids était de 0.0120 g, 

les L2 (0.2568±0.27) g et enfin les L3 (0.3813±1.5) g. 

Nos résultats concordent avec ceux de Giannetto et al 1999, ainsi que les résultats de Guitton 

et al, 1997, même si nous n’avons pas pu trouver tous les caractéristiques morphologiques car 

nous n’avons utilisé qu’une simple loupe binoculaire. 

En ce qui concerne l’élevage des larves il sera utile pour réaliser des essais de lutte contre cet 

insecte et donc rompre le cycle de Oestrus ovis. Nous espérons pouvoir un jour utiliser un 

microscope électronique pour détailler les caractéristiques morphologiques des parasites. 
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Résumé 

L’oestrose ovine est une maladie qui génère des pertes économiques graves dans le cheptel 

des petits ruminants en particulier chez les ovins, un retard de croissance, des symptômes 

nerveux appelés « le faux tournis », c’est également une maladie que nous pouvons retrouver 

chez l’être humain, cette affection est très répandue dans le monde en particulier dans les 

régions à élevage pastoral. Notre étude a porté sur l’élevage des larves de troisième stade pour 

obtenir des mouches adultes, nous avons obtenu des mouches dont les caractéristiques sont 

similaires à celles observées au niveau de l’internet. Nous avons aussi étudié les 

caractéristiques morphologiques des trois stades larvaires d’Oestrus ovis, nous avons trouvé 

des caractéristiques identiques à celles observées sur des travaux au niveau de l’internet. 

Seulement nous n’avons pas pu observer toutes les caractéristiques, car il nous faudrait des 

appareils plus sophistiqués tel que le microscope électronique. 

Mots clé : Oestrus ovis, larves, mouches, élevage, caractères morphologiques 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

Summary 

Sheep estrosis is a disease that causes serious economic losses in small ruminant livestock 

especially in sheep, stunting, nervous symptoms called "false tournaments", it is also a disease 

that we can find in humans, it is widespread in the world, particularly in pastoralist areas. Our 

study focused on the rearing of third instar larvae to obtain adult flies, we obtained flies 

whose characteristics are similar to those observed at the level of the Internet. We also studied 

the morphological characteristics of the three larval stages of Oestrus ovis, we found 

characteristics identical to those observed on works at the level of the Internet. Only we could 

not observe all the features, because we would need more sophisticated devices such as the 

electron microscope. 

Key words: Oestrus ovis, larvae, flies, breeding, morphological characters 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 هلخص

 ٔالأعراض الأغُاو في خاصح انصغيرج انًجررج انًاشيح في خطيرج اقرصاديح خسائر في يرسثة يرض ْٕ الأغُاو داء

 ، انعانى في الاَرشار ٔاسع ْٕٔ ، انثشر في أيضًا َجذِ أٌ يًكٍ يرض ْٕٔ ،" ذٔراٌشثّ ان" انًسًاج ٔانعصثيح  انرقزييح

 عهٗ حصهُا فقذ ، تانغ رتاب عهٗ نهحصٕل انثانث انطٕر يرقاخ ذرتيح عهٗ دراسرُا ركزخ. انرعٕيح انًُاطق في ٔخاصح

 نًراحم انًٕرفٕنٕجيح انخصائص أيضًا درسُا. الإَررَد يسرٕٖ عهٗ يلاحظرٓا ذًد انري ذهك يع صفاذٓا ذرشاتّ رتاب

في انثلاثح انيرقاخ  Oestrus ovis  يسرٕٖ عهٗ الأعًال في يلاحظرٓا ذًد انري نرهك يًاثهح خصائص ٔٔجذَا ، 

.الإنكررَٔي انًجٓر يثم ذطٕراً  أكثر أجٓزج إنٗ َحراج لأَُا انًيزاخ، جًيع يراقثح يٍ َرًكٍ نى فقظ. الإَررَد  

يٕرفٕنٕجيح انصفاخ  ، ذرتيح ، رتاب ، يرقاخ ، أٔفيس أٔسرريس :الوفتاحيت الكلواث  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

Année universitaire : 2018- 2019                   Présenté par :- Bensouiki Naoufel 

                                                            - Soudani Samira 

 

Etude microscopique des caractères morphologiques des larves (Insecta, Oestridae) et élevage 

du stade adulte (mouche) dans la région de Constantine 

Mémoire de fin de cycle pour l’obtention du diplôme de Master en biologie et contrôle des populations 

des insectes 
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